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ÉCHOS  
D’un continent à l’autre... 

AU CANADA 

Un sondage réalisé du 5 au 7 juin 
dernier par l’institut IPSOS_REID 
montre que 60% des Canadiens 
d’origine échoueraient à l’examen 
auquel doivent se soumettre les 
immigrés désirant acquérir la na-
tionalité canadiennes. Un son-
dage similaire réalisé en 1997 
donnerait 45% d’échec. 

AU ROYAUME UNI 

Pour acquérir la nationalité britan-
nique, il faut actuellement cinq 
ans de résidence et avoir passé 

un test d’aptitude linguistique et 
de connaissance générale du 
pays.  

Les ministres des Communautés 
et de l’Immigration du gouverne-
ment Blair avaient proposé d’ajou-
ter un système à points avec élé-
ments créditeurs (argent apporté 
au moment de l’installation, par-
cours professionnel, volontariat 
dans la communauté) et éléments 
débiteurs (condamnation, com-
portement antisocial). 

Source: La lettre de la citoyenneté 
N°88. 

A propos de l’acquisition de la citoyenneté 2007: Où en est le Maroc de Mohammed VI ? 

U n ami a l’habitude 
de me lancer, 
quand on parle de 

notre pays d’origine, que le 
Maroc est devenu un grand 
chantier depuis l’intronisa-
tion de SM Mohammed 
VI… Et comme tout chan-
tier qui se respecte il y a du 
désordre, des planches sur 
lesquelles on trébuche, des 
clous qui blessent… Mais 
l’œuvre avance et bientôt 
tout deviendra propre et il 
fera si bon de vivre dans 
l’immeuble fraîchement 

construit. 
Le chantier, il faut être aveugle, ou à 
la limite manquer d’honnêteté intel-
lectuelle, pour ne pas le remarquer: 
Des autoroutes se construisent à 
une cadence 4 fois supérieure à 
celle des années 1990; des loge-
ments économiques s’érigent par 
dizaines de milliers, des villes entiè-
res surgissent dans le décors, des 
aéroports, des ports se créent ou 
s’agrandissent, le transport ferro-
viaire qui s’améliore, l’espace des 
droits et libertés qui s’élargit, des 
douars perdus qui se désenclavent, 
s’électrifient et s’assainissent, des 
vielles personnes analphabètes qui 
prennent le chemin de l’école avec 
allégresse, des femmes rurales qui 
se lancent dans les affaires grâce à 
une multitude de petites coopérati-
ves, des … des…! 
Malgré tout ça un malaise subsiste. 
On a l’impression qu’on est en plein 
dans une production Hollywoodienne 
où le décors est féerique, le produc-
teur est prodigue, le scénario est 
sublime et le metteur en scène hors 
pair. Mais où les acteurs sont encore 
sous le choc de se trouver du jour au 
lendemain détenant d’importants 
rôles dans une méga production! 
 Ce qui rend mal à l’aise au Maroc, 
c’est cette inertie du peuple. On a 
l’impression que malgré le fait que le 
boulet n’existe plus, les gens adop-
tent encore la marche nonchalante 

du forçat.  
Pire ! On a cette impression que les 
gens semblent regarder le passé 
avec une certaine nostalgie! Nostal-
gique est ce temps où l’argent et le 
népotisme ouvraient les portes les 
mieux fermées!  
Nostalgique est ce temps où pour 
quelques dirhams de plus on peut 
couper les files et même se faire ser-
vir sans se déplacer au guichet! 
Quelqu’un au Moyen-âge (un fonc-
tionnaire SVP !) avait écrit déjà: 
«D’où leur vient-il toutes ces mains 
avec lesquelles ils vous giflent sinon 
les vôtres!» Tant qu’il y aura des 
mains qui plongent dans les poches 
pour donner un bakchich, ils y aura 
toujours des mains des corrompus 
qui se tendent pour en arracher le 
fruit de la corruption! 
À côté de tous ces changements 
spectaculaires que connaît le Maroc, 
il faut relever le défi ultime, celui du 
changement des mentalités. Cela 
demandera au moins une généra-
tion, sinon davantage si on ne fait 
rien pour réformer radicalement, et 
en profondeur, l’enseignement et 
l’éducation afin que les générations 
futures grandissent avec assez de 
civisme et de sens du sacrifice. 
Loin de moi l’idée de sombrer dans 
le camp des «il n’y a qu’à» ou des «il 
faut que», mais il est temps de faire 
avec cette révolution qui vient du 
sommet tant et aussi longtemps 
qu’elle est de bonne fois.  
Il y a, en effet, de ces gauchismes 
qui sont anachroniques et il y a de 
ces passés dont il faut savoir déta-
cher le regard: On ne peut se per-
mettre de conduire sa vie la tête 
tournée en arrière, car outre le torti-
colis mental, celui qui conduit son 
destin, les yeux rivés rien que sur le 
rétroviseur de son passé, finira  bien 
un jour par tomber dans un gouffre 
sans fond. 
 

A. El Fouladi 

E 
D

 I 
T 

O
 R

 I 
A 

L 

D ans un entretien avec 
Magharebia, Hamid Ben 
Elafdil, directeur général 

du Centre Régional de l'Investis-
sement (CRI), parle des progrès 
de l'investissement, des tendan-
ces qui se font jour dans la capi-
tale économique du Maroc, et des 
projets actuellement en cours pour 
stimuler les investissements étran-
gers. 

«Si vous vous référez à des statis-
tiques de 2006, a-t-il fait remar-
quer, la région du Grand Casa-
blanca a attiré, par le seul biais du 
CRI, près de dix milliards de dir-
hams (environ 1,25 miliards de 
dollars canadiens) d'investisse-
ments, soit près du double de 
2005. Ces projets permettront de 
créer plus de 40 000 emplois per-
manents dans la région, essentiel-
lement dans le secteur des servi-
ces. Les premières tendances ob-
servées en 2007 nous permettent 
de rester optimistes» 

Et d’ajouter: «A part ces chiffres, 
je pense que le Grand Casablanca 
a gagné en 2006 en termes de 
visibilité. En fait, aujourd'hui, nous 
disposons d'une véritable stratégie 
de développement économique 
pour l'ensemble de la région, éla-
borée en coopération avec l'en-
semble des acteurs régionaux – 
les autorités, les responsables 
élus, les commerçants, les univer-
sités et les partenaires sociaux – 
et concrétisée par la mise à dispo-
sition de terrains : Casa Nears-
hore, le PDRT (Plan de Dévelop-
pement Régional du Tourisme) et 
Casa Aerocity. Nous espérons en-
richir cette "gamme de produits" 
par de nouvelles offres dans d'au-
tres secteurs. Chacune de ces of-
fres dispose de volets ressources 
humaines et fonciers, ainsi que 
des mesures d'incitation fiscales et 
non fiscales». 

 

Source: Magharebia.com 
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